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Leratea? rappelle comment l'énergique résis
tance ft l'eavehnaeeur a confondu lame daa dans 
aatlens. Il s'agit maintenant, eonforaaéasest aa 
Trait* de VerseiUee. de monter la farte da Rhin. 
Lorsque cette garde devar.i le ruban du Beave 
aora terminée, le danger ne aéra paa écart*, il 
sera peut être encore plna grand qu'à I heure 
actuelle ou l'Allemagne panse aos bleasnrea. L'ac
cord militaire franco-belge répond donc a nne 
nécessité illimitée. 

Parement défeneif. et aana la moindre arriére-
peaeée d'impérialisme. Il laiaae t chaque paya 
tonte latitude respective an ce qui concerne l'or-
ganiaatioa dea armée». 

Il faut affirmer fortement, vivifier et fécon
der cette entente. 

De sautes personnalité* «ont Tenue» apporter 
efces noua le» fleura délicate» et lea fruita tou
jours sains de la pensée française, les généraux 
Caatelnau. Mangin; lea littérateur» Pierre Mille 
•t Léon Dierx, prince des poètes, sont venus 
reaaerrer lea liens entre nos deux paya. Nous at
tendons la prochaine visite de M. Poincaré, votre 
ancien Préaident de la République, qui a bien 
mérité de la France et de l'Humanité toute en
tière 

An cour» de nos entrevue» pour aboutir ft l'ac
cord militaire, j'ai rencontra plusieurs foia le 
maréchal Foeh. et non fidèle collaborateur, le 
général Wevgand. J'ai pu apprécier l'affabilité et 
lu modestie du génie de votre race, qui sait ajou
ter, comme l'a dit Pascal, ft toutes lea vertus, 
celle si rare de paraître les ignorer. 

M. Janaon conclut par la nécessité de complé
ter l'accord militaire par nne entente économi
que. Il pose comme une question des plus ur
gentes, celle de la surtaxe d'entrepôt dont il 
donne ft l'auditoire une brève économie. Ne peu
vent pénétrer en France les produits des mar
chés d'ontre-mer que par des porta français. 
L'emprunt de toute autre voie eat soumis A une 
surtaxe dite d'entrepôt destinée à préserver et 
assurer le développement légitime des ports fran
çais, t'e but. cet intérêt national, défavorise 

naasssreusemesi le «o*t d'Anvers, qàt se trouve 
maintenant privé pat cette eauWM' des anciens 
inarsaWi qu'ils desservait avant guerre. Nord, 
Bat, Alsace. Lorraine. Le gotreeraemeqt français 
a conclu un accord avec le goavernement belge 
et pour la villa da •traaboarg on a admis 
une ddragatioB, t condition que las transports 
aient Heu par vota d'eau. Mais cette roocaasioa 
est insuffisante, il faut l'élargir «t établir entra 
les deax paya nne communauté d'intérêts. 

Supprimons lea barrières économiques, la 
France a on système de préservation economi-
gut trop compliqué, nous, belges, sommes réso
lument libre échangistes. Noua n'allons paa éta
blir dea barrières pour vous donner l'occasion de 
les renverser. I! noua faut, au contraire, une so
lide convention et arriver ft une entente qui n'a 
encore pu aboutir, malgré de longs pourparlera 
engagés en 1918. 

Je vous mets en garde contre certaines exclu
sions, ne vous trompez point sur quelque» éga
rés, il n'y a pour vous eu Belgique que d'anciene 
frères d'arme» et les Flamands roas aiment au
tant que les Wallon».' 

Regardes derrière le Rhin l'activité formidable 
du peuple allemand en travail et persuadez-vous 
de la nécessité de monter cote-ft-cote la farde 
sur le Rhin. 

Il faut que la France et la Belgique, sans dé
faillance, sans lacune, établissent un front uni
que pour assurer en même temps que la sauve
garde des deux pays, la sécurité du monde. 

Le discours de l'ancien ministre belge a été 
littéralement haché d'npplaudimements et sa 
péroraison couronnée d'un triple ban. 

Le nouveau docteur n quitté la salle de la 
Société Industrielle * 5 h. Va pour se rendre 
rue de Valray. à l'Union des Etudiants, où il a 
été reçu par le Président de l'Association, 
M. Laboureur. 

M. ,1an-on 1 été nommé président d'hon
neur de l'Union et a signé le livre d'or qui 
marquera son premier passage dans l'Univer
sité. Le vin d'honneur a été ensuite offert. 

RAPPORTS ÉCONOMIQUES FRANCO-ANGLAIS 

LA VISITE DES DÉLÉGUÉS 
de la Chambre de Commerce de Bradford 

aux Chambres de Commerce deRoabaix- Tearcoing 
Afin de traiter différente* questions qui 

intéressent l'industrie de Ronbaix-Tourcoing 
et celle de Bradford qui ont entre elles 
d'étroites relatious. lu Chambre de comment' 
de la grande cité manufacturière britaunique 
» envoyé une délégation rendre visite aux 
Chambres de commerce de nos deux ville?. 

L ARRIVEE A ROUBAIX 
La délégation britannique comprenant dix-

neui' membres, ai casvaaaaafla ainsi que nous 
l'avons dit, dune vingtaine de membres, est 
arrivée à Roubaix lundi matin. Elle est pré
sidé.- par M. Henry Sntcliffe-Smitli. président 
d i Chambre île commerce de Bradford. 

ennuis résultant du change, de la grève (les 
acheteurs. M. Smith et ses confrère» sont 
venus ici avec une grande sympathie et le 
dé-ir de mener ft bien ces conférences. 

M. Augus Faulkner, vice-consul britanni
que, traduit tour â tour les allocutions fran
çaise et britannique, comme il le fera au cours 
de la discussion, facilitée d'ailleurs par la 
connaissance respective de chaque langue (pic 
possèdent de part et d'autre de nombreux dé
légués. 

LA REUNION GENERALE 
La réunion générale commence aus-itGt. 
Règlement des litiges commerciaux. — La 

première question examinée est celle-ci. Un 

Au eentr.. a —i« M. Henry-Satclilte Smith, président de la Chambre de Commerce 
de ilrsdford. 

Debout, de gauche à droite : MM. Eugène Mathon, président du Syndical des Fabri
cants de Tissus de Koubaix-Toureoine : Louis Lorthiois, président aa la Cham
bre de Commerce de Tourcoing ; Emile Toulemonae, président de la Chambre 
de Commerce de Roubaix : Joseph W:baux, président de la Fédération Indus
trielle et Commerciale de Koubaix-Tourcoing. 

Parmi ses principaux membres figurent M.\l. 
11.-R. Firtb. vice-président de la même Com
pagnie; Hainiltou. président de la Kectiou 
d'Exportation pour le- laines; Thurner. repré
sentant de la Fédération des Fllatcurs; J. 
Clay. président de la Section des laines Jllées 
«le Bradford; Th. Whlteley. président de la 
Section des fabricants; Norman Rae: 
W. Wright, représentant de l'Association des 
négociants, etc. 

LA REUNION GENERALE 
A LA CHAMBRE DE COMMERCE 
Les industriels de Bradford ont été reçus ft 

III h. dans le grand salon de la Chambre de 
commerce, oit se trouvaient réunis autour de 
MM. Emile Tontemonde. président, et Louis 
I.ortbiois. président de la Chambre de com
merce de Tourcoing, tous les délégués fran
çais, au nombre desquels MM. Joseph Wi
baux, pré-nient de la Fédération Industrielle 
et Commerciale; Maurice Dabralle, Eugène 
Mathon, président du Syndicat des fabricants 
de tissus de Kouba n - Tourcoing ; Emile} Masu
re!, préaident dn Syndicat des Négociants eu 
laines; Albert Pronvost, préskient du Syndi
cat des peigiieurs; Henry Potlet, président de 
! I n ion de» lilateiir- ; Edmond Masnrel, prési
dent de la Société Industrielle de Tourcoing, 
etc. Plusieurs industriels de diverses régions 
françaises, délégués de diverses Associations, 
JIM. Kopuig (Alsace). Oroux (Midi). Harmel, 
de Reims; Cugnet, de Picardie: André Bliu. 
d'Ërbenf, participent ft la réunion. 
ALLOCUTION DE M. Emile TOULBMONDE 

M. Emile Toolemonde souhaite la bienve
nu.- ft nos hdtes qn'll remercie d'avoir été les 
premier* ft venir nous rendre visite. Leur dé
manche a pour objet le déair de moraliser les 
affaires. La guerre économique qui a succédé 
ft la guerre sanglante en est arrivée, dit M. 
i iiulemonde. ft un point dangereux pour nous. 

Nous avons, non paa une, mais plusieurs épées 
4a Dasnoclès suspendues sur la tête. Il ne 
afaujii Pas de faire des discours entre hommes 
de labeur désireux de trouver des points de 
contact; c'est pourquoi M. Toulemonde se hâ
tera de mettre les délégués de Bradford en 
rapport avec les diverses sections de la 
Chambre de commerce de Roubaix. 
REPONSE DE M. H. SUTCLIFFE SMITH 

M. Henry Hntrliffe Smith remercie M. Ton-
b monde et la Chambre de commerce de Rou
baix de leur bon accueil. Nous sommes venus, 
«lit-il. avec l'idée bien ferme de collaborer 
avec TOUS et de faire disparaître les difficul
té». Comme lea industriels français, lea In-
aUsttrleis britanniques eoatf sujets ft biea daa 

projet de la Chambre de commerce de Brad-
l'oril prévoit le réglées)**! des litiges commer
ciaux entre MM deux centres, non plus par les 
Tribunaux consulaire:, mais Bail les Cham
bres de commerce respectives, ou plutôt par 
leurs délégués, l'arbitrage se faisant par les 
délégués du pays du vendeur. Ce projet ne 
diffère d ailleurs de celui de l'Association 
frunc.-nise des fabricants de tissus qu'en ce 
qu'il s'arrête à M laine lilcc. La principe en 
est admis et sou extension ft toute lu manu
facture'de la laine sera examinée en réuuion 
de -cctioil. 

L'assemblée a abordé, sans prendre rie dé
cisions les antres questions générales ins
crite- au programme ; suppressions de con
trats, matière, colorantes importées* d'Alle
magne, change, termes de crédits. Ces diffé
rents points seront traités de fuc,on appro
fondie dans les diverses sections. 

A la tin de la réunion. M. H. Suteliffe-
Smitli s'est fait l'écho de l'opinion indus
trielle britannique qui souhaite plus d'opti
misme aux hommes d'affaires francuis et... ft 
leurs clients. M. Emile Toulemonde répond 
avec un immédiat ft-propos que ce n'est pas 
l'optimisme qui manque aux industriels de 
Ronbaix-Tourcoing. mais... l'argent. Us sont 
victimes de la situation dans, laquelle les 
laisse le non-paiement des dommages de 
guerre. 

M. Harmel, parlant au nom des sinistrés 
particulièrement éprouvés de Reims, fait va
loir le même argument relativement ft la 
question de la stabilisation du change. On 
n'arrivera ft une solution que lorsque l'Alle
magne aura réparé. 

Le travail dea Sections. — La répartition 
des Sections, qui ont travaillé pendant le 
reste de la matinée et pendant l'après-midi 
dans différentes salles de la Chambre de com
merce, de la Fédération Industrielle et du 
Syndicat des peigneurs, s'est faite ensuite. 

A midi Va un lunch a réuni au Cercle de 
l'Industrie les membres franco-anglais de la 
conférence. 

LA JOURNÉE DE MARDI 
Voici le programme pour aujourd'hui 

mardi : 
9 heures : visites industrielles. — 10 h. 30 : 

Industriels : réception au Consortium de l'Indus
trie textile; explications sur l'organisation rela
tive ft la fixation des salaires et sursalaires. Né
gociant» : réception ft l'Ecole nationale des Arts 
industriels da Roubaix Déjeuner libre.— 14 b.30: 
continuation daa discussions intercorporatives 1 
la Chambre de commerce de Roubaix. — 19 h. 30: 
dîner offert 1 la délégation anglaise par la Fédé
ration Industrielle et Commerciale, de .Roubaix-
Xetveotng, aa Carde da l'Ioduetrie, ft Roubaix. 

La 43- Fit. rtttth 
t. Byftwtyi», i i i i 

Le Comité de la *»• Fête fédérale de srern-
naatique — fête qui doit avoir lieu ft Lille, 
les 14, 16 et 16 mai prochain, — a tenu, sous 
la présidence de M. Wachmar, une réunion 
on a été marquée déjà une importante étape 
da l'organisation. 

LE TERRAIN 
Voici les précisions qu • nt été données : 
Dés maintenant le terrain de la Fête fédé-' 

raie, après entente avec l'Autorité militaire, 
est choisi. C'est, ft la sortie du rempart, t 
gauche du Nouveau-Boulevard, direction de 
Roubaix, exactement entre l'octroi et le che
min du Romarin. Il s'agit 1A. d'ailleurs seule
ment du terrain du .stade (dimensions : 230 
métrés sur 120). Le Comité a également ob
tenu de l'Autorité militaire la disposition de 
l'espace sis ft droite du boulevard : ce qui fait 
qu'il dispose dans l'ensemble de toute la zone 
militaire sise entre la porte de Roubaix et la 
porte de Oand. On a envisagé, sauf prévi
sions et modifications ft apporter par la suite 
A ce premier programme, que dans ce sur
plus de terrain, — du boulevard ft la porte 
de Roubaix — pourrait être édifié un vaste 
et pittoresque campement, 00 les 8.000 et 
quelques gymnastes que l'on escompte auront 
le Ut. la table, cuisines roulantes, couchettes 
de campagne, etc. 

LES CONCOURS FINANCIERS 
Les subventions suivantes sont, dès main

tenant, acquises il la 43* Fête fédérale : 
Ville de Lille. 150.000 francs ; 
Conseil général du Nord, 100.000 francs; 
Union des Sociétés de gymnastique de 

France. 75.000 francs; 
Ministère de la Uuerre. ou.000 francs; 
Ministère des Affaires étrangères, 50.000 

francs : 
Ministère de l'Intérieur, 10.000 francs. 
Soit entre 400.000 et 450.000 francs. 
On escompte, en outre, que sous la rubri

que « subvention ft la Fête fédérale de gym
nastique s. toutes les communes du Nord 
pourront apporter une subvention, variable 
suivant leurs ressources. 

M. Vaneauwenberghe est venu lui-même, 
ft la séance de ce Jour, rendre compte au 
Comité de l'état de ses démarches a ce sujet. 

LES PARTICIPANTS 
375 sociétés, représentant près de 10.000 

gymnastes, ont déjà envoyé leur adhésion, 
parmi lesquelles plusieurs de Suisse et 
d'Italie. 200 sokols de Prague sont aussi an
noncés. On se préoccupe dès maintenant de 
recevoir décemment ces étrangers qui, ft l'oc
casion, ont su recevoir nos sociétés françaises 
avec toute la cordialité voulue. 

i*£.w Se guerre. Ja,j>Btte de ces objet». BTJ 
«B est ainsi, Th* se tetrtmt refuser toute in
demnité par la Commission cantonale, qui, 
d* son coté, se renseigne auprès dea services 
municipaux pour savoir si ces appareils ont 
bien été détraits. 

D'autres craignent de as voir refuser leur 
bien parce qu'ils ont perdu l'accusé de récep
tion qui leur a été délivré lors de la remise 
de leur appareil. En ce cas, ils n'ont qu'il 
taire signer par deux témoins une déclara
tion de remise en spécifiant le genre d'appa
reil, son format et si possible la marque. Si 
leur déclaration correspond avec l'un des ap
pareils restant en souffrance, il leur sera re
mis. Enfin d'autres peuvent avoir négligé 
d'en faire la réclamation. 

Que sans tarder, quel que soit leur cas, 
tous aillent au bureau des Archives repren
dre leur bien. Ils débarrasseront ainsi une 
pièce qui, pourtant vaste, est déjà suffisam
ment encombrée. 

ROUBAIX 
AUJOURD'HUI, MARDI 18 JANVIER : 

Aujourd'hui, sainte Prisca : demain, saint Sul-
pice. 

18' jour de l'année. 
Soleil : Lever. 7 11. 39; coucher, 10 h. 24. 
Lune : Premier quartier du 17. Pleine lune la 

23. 
Ecole nationale des Arts industriels de Rou

baix : Bibliothèque ouverte au public de 9 à 12 h. 
et de 14 à 20 h., sauf les dimanches et lundis. — 
Musées : ouverts le dimanche de 10 à 13 b.; le 
jeudi, de 14 à 17 h. 

Caisse d'épargne : Séance de versements et de 
remboursements, de 9 h. ft 10 b. 30. 
Asx COURS D'ENSEIGNEMENT SUPERIEUR 
POUR LES DAMES A LES JEUNES FILLES 

Conférence sur « Cnantecler » 
Par M. LE CHANOINE BAYARD 

Lundi, ft dix heures, ft la Maison des Fa
milles. 45. rue de Lille, M. le chanoine 
Bayard. le distingué professeur il l'Univer
sité Catholique, a entretenu sou auditoire de 
l'œuvre célèbre d'Ed. Rostand : « Cnante
cler ». 

Ed. Rostand mourant au lendemain de 
l'armistice, pouvait, dit le conférencier, mou
rir content et se dire sans trop d'Illusion qu'il 
avait été pour quelque chose dans la victoire. 
Son théâtre, en effet, ne cesse d'exalter les 
qualités qui fuient clans la grande lutte des 
liictenrs décisifs : bravoure, esprit de sacri
fice, attaclierueiit ft un idéal. « Rostand a été 
eltné par les poilus de 1914 ». a écrit Jean 
Muberviile. dans une étude sur ce théâtre. 

IL Bayard eu conclut que s'il a été si po
pulaire purmi nous pendant la guerre comme 
avant, c'est qu'apparemment il y a quelque 
affinité entre les qualités de notre race et les 
héros qu'il met en scène. Rostand, eu effet, 
a successivement, dans « La Samaritaine », 
dans c Cyrano ». et t « Aiglon », et dans 
« Cnantecler ». célébré les trois amours de la 
race gauloise signalés par J. César : l'atta
chement ù la religion, l'esprit militaire, 
l'amour du beau langage. 

Pour « Cnantecler », en particulier, il re
présente le )>oète, tel que le rêve Rostand. 
L'idée de mettre le coq sur la scène, dans le 
rôle symbolique d'évelllcur d'aurore, et de 
faire de sa royauté domestique une image de 
société humaine, était une idée originale, A 
coup sOr. mais d'application fort délicate. 

M. Bayard en développe les raisons, puis, 
an cours d'une analyse aussi claire que pos-
nible de cette pièce touffue, il donne lecture 
des passagrs les plus beaux ou les plus carac
téristiques. 

11 s'applique alors ft dégager ce qui fait, 
selon lui. la valeur durable de ce poème, c'est-
à-dire l'idéal qu'il proclame. 

Cet idéal s'exprime parfois indirectement, 
sous les formes de la satire : satire générale, 
dirigée contre l'envie, hostile au talent, repré
sentée par les nocturnes et les cra
pauds ; satire actuelle, visant certains tra
vers de la société d'avant-guerre, le snobisme. 
la gouaillerie. le pédnnti.sme. figurés par la 
pintade, le merle et le paon. 

Quant ft l'idéal célébré directement dans le 
poème, c'est un idéal d'attachement au sol 
natal, source des meilleures inspirations, de 
fidélité au métier, que l'on fait ft son poste, 
sans recherche personnelle, mais pour le bien 
de tous, et le progrès de la famille humaine. 
Un vers l'exprime tout entier, qui donne le 
secret du chant du héros principal : 

Je pense ft la lumière, et non paa ft la gloire. 
Le conférencier remarque, en finissant, que 

cette inspiration humainement élevée est, 
chez Rostand, d'essence chrétienne, et qu'elle 
a été s'épurant et s'élevant encore aux spec
tacles de la guerre, comme le montre une 
poésie imprimée ft la veille de sa mort : 
« l'Etoile entre les peupliers ». 

A qui ces appareils 
de photographie ? 

Durant l'occupation, les propriétaires d'ap
pareils photographiques, reçurent de la Kom-
mandature, l'ordre de déposer ft l'Hôtel de 
Ville ces appareils et les accessoires dont ils 
disposaient. 

Au départ de l'ennemi, ces objets qui, pour 
la plupart, n'avaient même pas été déballés, 
furent mis ft la disposition lie leurs proprié
taires. Beaucoup de ceux-ci rentrèrent ainsi 
en possession de leur bien. 

Néanmoins, actuellement, au bureau des 
Archivas, situé 4 l'entresol du bâtiment cen
tral, il reste encore une centaine d'appareils 
que leurs propriétaires ne sont pas venus ré
clamer. 

Peut-être, comme on nons le laissait enten
dre, esux-ci comptant porter sur leurs dom-

AU RAVITAILLsEiMENT 
Tons lu jours aax Halles, VBaTa UBaVB a* -

Beurre frai», 18.60 la kilo; Confitures. 1.40 et 2.50 la 
pot; Chocolat, 1.80 les 250 fv.; Chestar, T.gO le kilo. 

N B — Pour la vtata du beurre, la carte aa éaa-
reea aéra exigea. 

CUIRS. — Semelle» pour femme» et enfante. 2.50 
la paire; Talons, 1.00 1a paire, pour hommes; 0.75 
pour femmes et enfants ; demi-semelles. 0.25 la paire 
V U r n U B U PB VIN BOUSE U fr. T0 la litra) 

Mardi 1». de 8 à 11 h.. 15e jaunes et sasraasi de 
2 t 4 h.. 14o jaunes et vertes. 
POMMES DB YBBBB DE KSB'VTLLB (1er choix) 
1.00 las I kil. Vaat» libre. Entré» au miliou des Halles 

YBMTB LIBBB DB CHAUSSURES DB LUXE 
ET SB PATIOUE 

sali» de» Fêles, rua d» l'Hospice 
nraoBipTIOH P0UE LE CHABB0K. — Une et 

2 personnes. 50 kilos pour 10 fr. ou 100 kil. pour 20 
fr.: 3. 4 et 5 personnes. 100 kil. pou 20 fr. ou 150 
kil. pour 30 fr.; 0 persounos et plus. 160 kil pour 
Se fr. on 200 kil. pour 40 fr. 

13» aeeteur. mardi 18, do 8 à 11 h.; 14e aceteur, 
da 14 i 17 heures 

15» secteur, mercredi 19, d» 8 à 11 h.; retarda
taire», de 14 à 17 heures. 

SECOURS AUX NÉCESSITEUX 
9. rue Pellart. au* jours et heures ci-après- indi

qués . 
Mardi 18: a 8 h., 20.000 à 21.200; à 9 h.. 21.201 

à 21.900; à 10 h., 21.901 à 22.600; i 10 h., 22.601 
à 22.900; t 2 h.. 22.901 à 24.000; à 3 h.. 24.001 
ft 25.700; a 4 h.. 25.701 à 26.800. 

Mercredi 19: à ri h., 30.001 à 30.700; à 9 h., 
30 701 à 31.700; à 10 h., 21.701 a 32.900; » 11 h., 
32.901 à 33.100; i 2 h., 40.001 ft 40.700; ft S h., 
40.701 i 41.400; 4 4 h , 41.401 à 43.200. 

Jeudi 20: i 8 h.. 43 1:01 a 43.900; à 9 h.. 50.001 
ft 51.000; à 10 ta., 51.001 à 51.800; à 11 h.. 51.801 
à 52.101; 4 2 h., 52.101 i 53 600; 4 3 ta, 53.601 à 
55.100; à 4 h.. 55.101 4 56.000. 

Vendredi 21: à 8 h.. 60.001 ft 61.000; à 0 h., 
61.001 à 61.500; 4 10 k.. 61.501 4 62 200: 4 11 lu 
62.201 ft 63.000; 4 2 h.. 63.001 4 64.100; 4 3 h., 
64.101 4 64.500; 4 4 n.. llraalll da 1 4 2.000. 

Se munir des bulletins do »alaires signe». 
A LA CHORALE a LA CŒCILIA ROU-

BAISIENNE ». — Les membres de la « Cœ-
cilia », dont le siège est chez M. Dubus. rue 
du Chemin-de-Fer, étaient venus nombreux, 
samedi, û la réunion générale pour l'élection 
d'une partie des membres de la commission. 

Au cours de la soirée, un membre pro
tecteur de la Société qui, lors du banquet de 
Sainte-Cécile, avait promis d'intervenir pour 
lui donner un président d'honneur, en rem
placement du regretté M. Emile Pollet, dé
cédé pendant la guerre, o«r venu annoncer 
qu'il apportait l'adbé-iion de i l . Félix Vanou-
fr.vve, industriel. 

C'est aux acclamations de tous lc< chan
teurs, que ce nom fut accueilli. 

M. Benjamin Henuebelle, l'aimable prési
dent, remercia vivement l'ami dévoué de « La 
Coeeilia ». de son licureiw intervention. 

M. llennebelle donna ensuite communica
tion des travaux de l'année et iuvila tous 
les chanteurs ft être assidus aux répétitions 
pour prouver au président d'honneur leur re
connaissance du haut témoigna t'e d'estime et 
de l'appui moral que leur fait M. Vanoutryve 
en acceptant d'être ù la tête de la Société. 

En terminant. M. Henuebelle a rappelé 
que dans le courant de l'année, la Société 
doit se rendre il Li»(,re atin de se fuire enten
dre dans un concert. 

HALLE FLIPO. — Beurre excellent, 17 et 1C. 
Beau choix de fromages de S il l'_' fr. !e kg. l'aiu 
d'épiées, qualité recommandée. 4 et 4..M) le kg. 
Vins rouge et bliine. 1,00 à 2.~M. Cafés, Choco
lat, Confitures. Biscuits, etc. flISM 

UNE CONFERENCE SUR L'AVIATION. 
— Mardi. 1S janvier, eu la salle chauffée de 
la Maison Paroissiale, 12, rue Remiremont. il 
7 h. 30 du soir. M. le chanoine Delsaux don
nera sa quatrième conférence d'hiver. Le 
sujet est : « L'aviation pendant la guerre : 
(Juynemer ». 

Les hommes et jeunes gens de la paroisse 
Saint-Antoine sont particulièrement invités. 
Les dames îieuveni accompagner leurs maris. 

COOPÉRATIVE ROUBAISIENNE. et, lue 
Ste-Thérèse. — Mi»e en vente d'un excellent 
café A 8 fr. 25 le kilo. :i6567d 

POUR LES CHOMEURS. — M. Bauwcns-
Delbaere, fabricant de chicorée, rue de Lor
raine. '20 ft 32, il Croix, a l'ait parvenir an 
Bureau de Bienfaisance 1.0(10 paquets de chi
corée pour distribution aux chômeurs. 

L'Administration du Bureau de Bienfai
sance l'a remercié de sa générosité. lClle es
père que beaucoup de commerçants, dans la 
mesure de leurs moyens, suivront cet exem
ple, afin de permettre de l'aire face aux lour
des charges que le Bureau de Bienfaisance a 
ft supporter. 

POMMADE St-LAURENT. contre toutes bru 
lures. maladies de la peau. INnnili. atteststio11,). 
Le pot 3 f. 30. A Roubaix ph" Biat. 137 t. GJ«-
Rue: ft Tourcoing pli" Bernamont et toutes 
pharmacies. 309-1 

UN INFANTICIDE, BOULEVARD CiAM-
BETTA. — Il y a quelques jours, une jeune 
fille de 18 ans, originaire de Moorseele (F.el-
giquc-i, Geneviève Carton, entrait au service 
d'un habitant du boulevard Gambetta. A cer
taines questions qui lui furent posées, elle 
répondait de façon qui pouvait écarter tout 
soupçon. Dans la nuit de samedi ft dimanche, 
l'attention des habitants do lu maison était 
attirée par le bruit que faisait lu servante 
dans sa chambre. Elle fut questionnée et, U-
naleinent, lundi, elle avouait qu'elle avait 
commis l'abominable crime de détruire l'en
fant dont elle était devenue mère en le je
tant dans les water-closet. 

Immédiatement informé. M. Auzéau, com
missaire de police du 3e arrondissement, ou
vrait une enquête sur place. La Jeune cou
pable reconnut les faits ; elle fut transportée 
A l'Hôpital de la Fraternité, où elle est tenue 
fl la disposition de la justice. Le Parquet a 
été informé télégraphiquement. 

Les recherches ont permis de retrouver le 
petit cadavre d'un enfant du sexe féminin, 
né ft son heure. U a été transporté ft la Mor
gue. 

CN TOMBANT, QRAND'PLACE. — Un jour
nalier, M. Jules Lecomte. 68 ans, demeurant rue 
Sainte-Ebaabeth. 33. traversait la Grand'Place, 
lorsqu'il tomba par suite d'un faux pas sur la 
chaussée, ae faisant une forte entorse au genou 
gauche. 

M. le docteur Mausse, qui a donné ses soins 
au blessé, l'a fait admettre ft l'hôpital de la Fra
ternité. 

ARRESTATION O'UN EXPULSE. — Lundi, 
vers 8 heures 30. le service de la sûreté a arrêté, 
rue de la osae-aux-Chénes. J.-B. ftlaes. 27 ans, 
tailleur d'habits, demeurant à Mouacrou, pour 
infraction ft un arrêté d'expulsion en date du 
5 avril 1911. Il a été déféré au Parquet. 

CRÔlx 
UN VOL DE a.ooo FRANCS, RUE DE 

L'AMIRAL-COURBET. — Un roi a été com
mis dans des circonstances mystérieuses, 
dans la soirée de dimanche. 

Vers 18 heures, une marchande de légu
mes, Urne veuve Barbillau, rne de l'Amtral-
Courbet. 3, constata que sa chambre ft cou
cher avait été bouleversée, et qu'une somme 
de 1.000 franes et des bijoux, pour usa va

leur de 2.O00 rrtrJcs «tfWron, a 
du tiroir d'une oonaanede qnVsHe-retrouva au 
grenier de son habitation. 

Averti, 11. Bjreheire, commissaire de po
lice, visita les lieux et ouvrit une enquête. 
Mme veuve Barbillau, qui est restée ches elle 
l'après-midi, n'a entendu aucun bruit sus
pect. Aucune traça d'escalade ni d'effraction 
n'a été relevée. 

C'est le quatrième roi de ce genre qui se 
produit depuis un mois t Croix. Il y a lieu 
de croire que ces vols sont les exploits d'une 
bande de cambrioleurs bien orgsnisée. 

WASQÛËHAL 
LE CONSEIL DE REVISION pour las jau

nes gens de Is classe 1021 du canton de Roubaix-
Ouest se réunira ù la mairie da Beubaix, le 
samedi 5 février, ù 9 h. 30. L'examen des ajour
nés des classes précédentes aura Heu également 
à la Mairie de Roubaix le même jour, i la même 
heure. La séance de régularisation aura lieu ft 
Lille. 28, rue des Canonniers. le jeudi 10 mars, ft 
15 heures. La séance de clôture aura lieu au 
même endroit le samedi 12 mars, k IS h. 

VENTE Ol CM4RS0N SuePLIMENTAIR t. — 
Boulets, à m fr les 100 kilo' Inscription de 8 ft 11 
heures et de H ft to h. : ft l'Eroie du Capreau. mer-
eieea te- rue Hoche, jeudi 3o, ft raison lie 100 kilos 
par famille. 

PSRCtPTiON. — Le Percepteur sera ft la Mairie 
le mercredi m. de t« ft ie h., pour percevoir les 
contributions et les revenus communaux; nous 
payer les rentes, traitements et mandats divers de 
l'Etat, du département et des communes, ainsi quo 
oour payer les allocations militaires et lea Pupilles 
do la Nation (4e trimestre 19301. 

WATTOIÊLOS 
FEDERATION NATIONALE DES COM

BATTANTS BELGES. — Lea Anciena combat
tants belges habitant Wattrelos, sont invités ft 
assister A la réunion qui aura lieu, le dimanche 
23 janvier, i 10 h., au Café Vineent-Varasse, 
Grand'Place. Cette réunion a pour but de former 
une section de F.N.C. 

CHEZ LE PERCEPTEUR. — Le bureau du 
percepteur sera ouvert lundi prochain, 24 jan, 
vier. de 14 ft 17 h., pour le paiement des alloca
tions militaires et des Pupilles de la Nation, re
tardataires, et pour percevoir les contributions. 

POUR LES ETRANGERS SE RENDANT EN 
FRANCE. — On nous prie d'insérer: 

a M. Sarrszini. commissaire spécial des passe
ports ft la frontière (bureau de la Bouasarde), 
informe les étrangers se rendant en France, 
qu'aidé de la gendarmerie, il refoulera impitoya
blement tous les étrangers qni se présenteront 1 
la frontière sans être munis du passeport ou de 
leurs pièces d'identité. Les ouvriers belges doi
vent, avant de se rendre en France, s'assurer 
qu'ils sont complètement en règle. l'our cela, ils 
peuvent consulter les affiches apposées dans 
toutes les gares ou bureaux frontières. Ces af
fiches les renseigneront sur les papiers qu'ils 
doivent posséder pour venir travailler en 
France. » 

COMME DU BEURRE < E R A > 

l u irons i'0;ie.i. Dejoi H. .enuii. 10, Me-nitt, Tnrttiii 

LANNOY 
UNE REUNION DES CHOMEURS DU 

CANTON DE LANNOY a ex* lieu lundi. I (fis 
heures, ft la Bourse du Travail, rue Nationale, 
vis-à-vis de deux cents auditeurs. 

MM. Deeoik. délégué de la Fédération Na
tional.' du textile; Trockmé, délégué de 
l'Union départementale des syndicats ou
vriers du Xord, ont pris tour ft tour la parole, 
pour exposer la pénible situation des salariés 
chômeurs, situation qui. selon eux, « incombe 
non seulement au gouvernement, mais aux 
capitalistes qui veulent trop accaparer ». 

A l'issue de cette réunion, une délégation, 
qui avait à su tête M. Dubus. de Lys, s'est 
rendue à la mairie de Lannoy, ort elle a re
mis à M. iJtijarciiu. inaire, entouré des mem
bres du Conseil municipal, un ordre du jour 
protestant c.inire la main-d'œuvre étrangère 
et surtout remploi des Belges. 

M. Diijnrtlin. maire, a répondu que cet 
ordre du jour serait transmis ft l'autorité 
supérieure, tout en exprimant également les 
regrets du Conseil municipal, en face de ce 
chômage forcé, qui frappe une grande caté
gorie d'intéressants travailleurs. 

LES SECOURS OU CONSORTIUM AUX CHO
MEURS. — La Mairie nous prie il'inséiar Les la-
niillss ayant des rhOueurs du textile sont invi
tées a venir se faim inscrire à la Mairie, pour 
naruc iper a la première répartition des secours 
doniiu- par le Consortium. Passé le 10 janvier Jes 
demandes ne seront plus admises pour eatta pre
mière répartition 

BUREAU DI BIENFAISANCE. — Toutes les dé
claration* rrconnue- faasres, entraîneront la radia
tion sur la liste du Bureau de bienfaisance. 

SECOURS OU CHOMAOE- La Mairie invite tous 
le» chuniciiis a venir retirer un nouveau bulletin 
de salaire-, uui. dûment rempli par le patron, pour 
le* période du 1er au 9 Janvier. M du 10 au 16 
janvier, devra Ira iMnasaf ;, la Mairie, itureau ues 
Secoure, au plu* tard, pour le 9o janvier. 

FLERS 
LA MEDAILLE DE LA FAMILLE FRAN

ÇAISE. — La Mairie vient de recevoir quatre 
médailles de la Famille française pour être dé
cernées aux personnes dont les noms suivent : 
Mme* veuve s-ervateu. rue Jvanne-d'Arc: Ver-
strepen-Lepon. rue Henri-Lefcbvre, 10 : veuve 
Deftieuues-I.eelereq. rue l.amnrtiue. 10: Wau-
quier-Lcblaue. rue de Lannoy. 2B. 

La remise Miiennelle des décorations donnera 
lieu, sans doute, à une cérémonie qui sera pré
sidée par Si. le Maire. 

LTS 
RAVITAILLEMENT. — Vente libre Beurre de 

Normandie, tsr*t-. Café, c GO le kil. ; Huile 5.7i le 
llsre. Pour les autres denrée*, consulttr l'aJtnchc. 
Priera de s» munir de monnaie. 

TOUFFLERS 
LES SECOURS AUX CHOMEURS. — On nous prie 

de comjnuiii'iticr . Touie personne tou haiu des se
cours en aa'.iure, don rapporter un nouveau bulle
tin de salaire-. sanic-Jl prochain, à la Mairie, de 
y ft 10 h Ce certiflra: devra être fourni chaque 
semaine, aux mêmes jouis et heures. 

BAISIEUX 
LA RÉFECTION DE LA ROUTE NA-

TIONALE AU URAND-BAISIEUX. — Kn 
septembre dernier, l'administration des 
Pouts-et-Cbatissées. sur la proposition du 
Conseil municipal, avait entrepris de réparer 
une partie de la route nationale partant de 
la frontière belge ft l'entrée du village, sec
tion du Grand-Haisieux. Cette route, qui est 
assurément l'une des plus belles du Nord, 
commence aux portes de Lille pour se prolon
ger jusqu'à Tournai. 

La réparation qui avait été commencée en 
septembre 1920 sera terminée très probable
ment le 1" février. La dépense atteindrait 
200.000 francs. 

ASCQ 
CONSEIL DE REVISION. — Le Maire in

forme les jeunes inscrits au tableau de recense
ment de la classe 1921 que le conseil de revision 
aura lieu à Lannoy le mardi 15 février, ft 10 h. 

BtTBBAU DE SECOURS. — Mardi 18 févriar. ft 
S h. 30. paiement des allocations militaire» »t Se» 
secours aux nécessiteux. 

CYSOÏNG 
CONSTRUCTION DE LA NOUVELLE GARE 

— Depuis une huitaine de jours ont été com
mencés les travaux de fondation de la nouvelle 
gare de Cyeoing. 

En octobre 1918, lors de leur départ, lea Alle
mands firent sauter la gare qui comprenait un 
seul bâtiment avec étage. 

Actuellement, une construction en planches la 
remplace. 

Les travaux de construction de la nouvelle 
gare, entrepris par une importante maison pari
sienne, sont dirigés par il . L Dewerse. de Fre
tin, ingénieur des travaux publics: qui a'est mis 
aimablement à notre disposition pour nous four
nir quelques renseignements. 

La nouvelle gare, qui sera construite en béton 
et en briques, aéra ornée sur la face extérieure 
de motifs décoratifs. Le bâtiment principal me
surera une longueur de 11 m. .'tu sur 7 m. 05 de 
largeur, et l'annexe. 25 m. 15 snr 8 m. 70. 

Les habitants de Cysoing se déclarent satis
faits de l'ouverture des travaux qui. selon toute 
probabilité, seront achevés vers la fin de juin. Us 
auront enfin nne gare convenable. 

PHARMACIENS, DROGUISTES. — Le maire 
informe ses administrés que les rOles de droits 
de visite des pharmacies et drogueries (année 
1920) sont entre les Bains du percepteur. 

TOURCOING 
AUJOURD'HUI, MARDI 18 JANVIER : 

Caisse d'épargne : de f» h. 30 à 11 h. 30 et de 
U ft M h. 

Hétel de Ville : Bureaux ouverts au public de 
10 k. ft midi et de 14 ft 16 h. 

Bibliothèque communale : de 9 h. k midi et de 
14 k 18 h. 

Conseil municipal : A 18 h., réunion ft l'Hôtel 
(le Vffie. 

LE CONSEIL DE REVISION 
Les opérations du Conseil de révision pour 

les jennes gens des trois cantons de Tourcoing 
auront lieu dans l'ordre ci-après : 

Canton Nord-Est, le 2B janvier, ft 9 h. 80 i 
371 jeunes gens et lea ajournés des trois can
tons ; 

Canton Nord, le 18 février, k 9 h. 30 : 357 
jeunes gêna. 

Canton Sud. le 24 février, k 9 h. 87 : 60» jeu
nes gens. 

LE CONSEIL MUNICIPAL te réunira au
jourd'hui mardi, a 18 heures, a l'Hôtel de 
Ville, en séance extraordinaire. 

ASSOCIATION DES EX-PRISONNIERS 
CIVILS BELQES DE TOURCOING ET EN-
VIRONS. — L'assemblée générale trimes
trielle s eu lieu dimanche dernier au siège, 
Café Bonté, sous la présidence de M. Désiré 
Pycke, 

Après avoir procédé ft l'admission de huit 
nouveaux membres et souhaité la bienvenue 
ft ces derniers, le président présenta ses vœux 
il l'assemblée et félicita ses camarades de se 
trouver en aussi grand nombre. 

Après lecture par le secrétaire du procès-
verbal de la réunion de novembre, U a été 
procédé i la nomination d'un président d'hon
neur. M. L. Thaune, consul de Belgique, fut 
élu ft l'unanimité et par acclamations. L'As
sociation ne pouvait faire un meilleur choix. 
M. Thaune jouissant de la sympathie de tous 
les Tourquennois. 

Après un exposé sommaire du Congrès de 
Bruxelles du 12 décembre, sur les projets de 
lois déposés pour les revendication» dea pri
sonniers et déportée belges. 11 a été donné 
lecture des correspondances échangées avec 
l'Association des ex-prisonniers civils de Bel
gique et la Fédération nationale belge de» 
déportés. 

Le projet d'élaborer une société de mutua
lité a été soumis, pour être discuté & La pro
chaine réunion. 

Le vice-préaident, M. Vanneste, s'est fait 
ensuite l'interprète des membres présents 
pour féliciter le président et le secrétaire de 
leur dévouement ft la société. 

La séance fut levée après quelques mots de 
remerciements des délégués des déportés bel
ges qui avaient demandé ft assister t la réu
nion pour être renseignés sur le Congrès de 
Bruxelles. 

LES CONFERENCES D'HIVER A LA 
MAISON DES ŒUVRES.— La septième con
férence d'hiver, à la Maison des Œhivres, sera 
donnée jeudi prochain, il 19 h. 30, par M. le 
chanoine Delsaux. Le conférencier populaire, 
qui attire A chacune des réunions où il parle, 
de si nombreux auditoire-, traitera ce sujet 
intéressant : » Les enfants et la guerre ». U 
agrémentera son récit de vues projetées et on 
sait qu'il les cltoi-it avec un sens artistique 
très averti. 

Retenir les places du partere et les fau
teuils à la Librairie Catholique, IS. rue de 
Tournai. Les pilaces des deux galeries sont 
gratuites. 

GRACE AUX PRIX exceptionnellement avan
tageux qu'offre la Coopérative Régionale Ses An
ciens Mobilisés, Se» rue Feilart, a Roubaix. 
l'abaissement sensible du coût de la vie s'affirme. 

Aperçu de quelques prix: 
Huile extra 5.00 le litre 
Vin supérieur 1.00 > litre-
Café 2.101a K-hvre 
Roastbeef 2,50 U botte de 500 gr 
l'uins d'amande 1.40 la Va livre 
Pain d'épices 2.25 la livre 
r'avon mou diaphane X00 le kiloic. 
Haricots flageollets blancs 1.30 le kilog. 
Savon « Bath 8oap » 1.10 le pain 672WWI 

UNE INSPECTION DES SERVICES DE 
LA OARE DU NORD.— M. Javary. ingénieur 
en chef du chemin de fer du Nord, de pas
sage ft Lille, est arrivé en automobile ft Toui-
c-oing. lundi matin il huit heures, afin de ri 
siter ies divers services de la gare priueijKtP-. 

M. Javiiiy est reparti deux heures pln~ 
tard, sitôt l'inspection terminée. 

AU LIEU D'ACHETER 12 CHEMISES a i . 
tez en 0 mais lessivez les avec du Sasl Lesaive 
ci vos 6 chemises feront l'usage de 12. 67192c! 

GROUPE DES MUTILÉS DE TOURCOING 
ft SES CANTONS. — On Basas prie d'Insérer : 

l.a Commission du Groupe des Mutilé* de 
Tourcoing et ses cantons invite tous ses adhé
rents mutiles commerçants à se faire connaître 
d'urgence au siège. 43. rue du Haze. 

l.a Commission profite de cette occasion peur 
signaler la délicate attention du Cercle des Offi
ciers et de l'Harmonie (le la Croix-Rouge qui. à 
l'issue de réunions intimes, ont fait une quête 
au profit des mutilés cjui a rapporté la somme 
globale de 250 franc*. 

La Commission, eu sou nom et au nom de tous 
ses adhérents, remercie ces différentes associa
tions pour le beau geste qu'elles ont eu envers 
nos glorieux mutilés. 

MOLVAUX 
lli garie-c ampêtre attaqua et oiusé 
rue di Turi j,n|.- Quatrt arristit • is 

Les gaiiles Blanchard et Sage, au cour* 
d'une ronde samedi soir, aperçurent un ca
mion automobile renversé dan. un fossé, rue 
de Tourcoing. Le chauffeur du camion. Salo-
mon Séverin, 25 ans. demeurant 80. rue Pel
lart. ft Roubaix. était pris de boisson. Dans le 
camion se trouvait une équipe de dix ouvriers 
dos « Huilerie» x qui revenaient de Mareq. et 
c'uiient également pri- de boisson. 

Les gardes leur dressèrent contravention. 
En outre, ils voulurent emmener au poste l'un 
d'eux, sous l'inculpation de tapage sur la voie 
publique. Mais quatre des ouvriers s'élan
cèrent sur le garde Blanchard et le frappèrent 
en tentant de dégager leur camarade. 

Avertis. MM. Caramiaux, commissaire de 
police, et Duprez. brigadier, se rendirent rue 
de Tourcoing, tandis que le garde Blanchard 
recevait les soins du docteur BUcq. Le prati
cien constata une plaie au sommet du crâne, 
due ft un coup asséné par un coup de poing; 
américain, et ayant mis l'os ft nu. 

Cependant. M. Caramiaux procédait ft l'ar
restation des agresseurs du garde. Conduits 
au commissariat de police et reconnus par le 
garde Blanchard, ils déclarèrent se nommer: 
Arthur Vandeputtc. 21 ans, manœuvre, rue 
du Caire, ft Roubaix: Jean Gracieux, 19 ans, 
niauo'uvre, rue Pellart. 60: Arthur Verbecke. 
31 ans. monteur, rue du Bon-Rasoir. 14, ft 
Roubaix. et Pierre Vandewelde. rattaeaeur. 
36 ans, rue de la Basse-Masure, cour Agache. 
ft Roubaix. Ils ont reconnu tous quatre s'être 
élancés sur le garde Blanchard, mais nient 
avoir frappé ! 

Ils ont été maintenus en état d'arrestation 
et conduits au Parquet, sou* l'inculpation de 
violences avec blessures sur la personne d'un 
agent de la force publique dans l'exercice de 
ses fonctions. 

Lu outre. M. Caramiaux a verbalisé t la 
charge du conducteur du camion. Salomon 
Séverin, pour ivresse et défaut d'éclairage i 
une antomobile : a deux des ouvrier», Alexan
dre Lempire. 30 ans, aide-monteur, rue des 
Champs, maisons Pronvost. 2, ft Wattrelos, 
pour ivresse; et Emile Vanhauvraert, 24 ans' 
demeurant ft Herseaux (Belgique), pour 
ivresse et défaut de feuille d immatriculation 
Les sutres ouvriers n«nt ps> été poursuivis! 

. U J « CONFERENCE DU CHANOINE DEL» 
BAUX. — M. le chanoine Delsaux 
mercredi soir, dans la salle dn patransar* de ht 
paroisse du Sacré-Cceur. nne ronferene* ara** 
pour sujet : «Les entaats et tt aueares. 


